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culture biologique et son mode de production»14.

Le document de travail interne de juin 2004 de la 

Commission, soulignait, dans le contexte des poli-

tiques de développement du secteur, la portée des 

nouvelles technologies, d'une amélioration des 

échanges d'information et des transferts de techno-

logies adaptées aux agriculteurs. Une amélioration 

de la coopération verticale entre sciences pures, 

recherche appliquée, services de conseil et produc-

tion agricole, de même que des synergies horizon-

tales entre Etats membres étaient définies comme 

des approches propres à stimuler le progrès. Le do-

cument de la Commission soulignait aussi les obs-

tacles majeurs existants chez les transformateurs 

et distributeurs, pour lesquels des technologies 

nouvelles et de coûteux systèmes de séparation de 

filières et de traçabilité sont nécessaires, obstacles 

à surmonter grâce à la recherche interdisciplinaire 

tout au long de la chaîne alimentaire.

4.4 	 La recherche sur l'alimentation et

	 l'agriculture biologiques en Europe

La recherche a un rôle crucial à jouer dans les pro-

grès et la diffusion de  l'alimentation et l'agriculture 

biologiques. Jusqu'aux années 80, toute recherche 

concernant l'agriculture biologique était essen-

tiellement menée par des instituts privés. En 1982, 

les premières universités incluèrent l'agriculture 

biologique dans leurs programmes et, au cours des 

années 1990, les premiers projets de l'Union euro-

péenne sur l'agriculture biologique contribuèrent 

à une meilleure coordination entre chercheurs au 

niveau européen; au même moment, un nombre 

croissant d'instituts de recherche nationaux com-

mencèrent à participer à des projets sur l'agricul-

ture biologique.

De nombreux plans d'action nationaux in-

cluent des programmes de recherche spéciaux pour 

l'agriculture biologique, par exemple le Programme 

fédéral pour l'Agriculture biologique (BOEL) en Alle-

magne (lancé en 2002) et le Centre Danois de Re-

cherche pour l'Agriculture biologique (DARCOF) (en 

fonctionnement depuis 1996). Avec le projet ERA-

Net «CORE Organic» (http:// www.coreorganic.org/

library/pres1/oct04/french.html) la coopération en-

tre agences de financement de la recherche s'est 

accélérée et les 11 pays impliqués ont lancé un ap-

pel commun en 2006, pour un budget d'au moins 3 

millions d'euros. En 2005, le total des fonds alloués 

dans ces 11 pays pour la recherche en agriculture 

et en alimentation biologiques était de 60 millions 

d'euros.

Depuis le milieu des années 1990, plusieurs 

projets de recherche en AB ont été financés dans les 

programmes cadres de la Commission européenne. 

Avec le 5e programme cadre, c'était ainsi 11 projets 

pour l'AB qui furent financés pour une somme to-

tale de 15,4 millions d'euros (soutiens nationaux ex-

clus). Avec le 6e programme cadre, 9 projets en agri-

culture biologique furent financés pour une somme 

de totale de 22,1 millions d'euros (toujours sans les 

soutiens nationaux). Il semble que les dépenses 

pour les recherches en AB resteront dans cet ordre 

de grandeur avec le 7e programme cadre qui s'éten-

dra jusqu'en 2012. Une recherche liée à la politique 

en vigueur est d'ailleurs aussi menée par le Centre 
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nementaux ou le bien-être animal. Cette perception 

positive est généralement partagée et – bien qu'elle 

ne se retrouve pas toujours dans les actes d'achat 

et d'alimentation – représente un atout pour le dé-

veloppement futur de systèmes agricole et agro-ali-

mentaire durables.

Plusieurs méta-analyses80a-80h confirment 

beaucoup des qualités attribuées aux produits  

végétaux biologiques :

> 	 Les produits biologiques contiennent moins de

	 composants réduisant leur valeur intrinsèque 

(pesticides, nitrates), ce qui augmente leur va-

leur  nutritive physiologique.

> 	 Ils ne présentent pas plus de risques liés aux 

micro-organismes pathogènes (mycotoxines, 

colibacilles) que les produits de l'agriculture 

conventionnelle.

>	 Ils contiennent généralement une dose plus 

élevée de vitamine C.

> 	 Ils sont souvent notés comme plus savoureux. 

> 	 Les produits biologiques végétaux ont des te-

neurs plus élevées en métabolites  secondaires 

jugés bons pour la santé.

> 	 Et leurs teneurs en protéines sont générale-

ment moins élevées.

Il n'y a pas, en général, de preuves scien-

tifiques des allégations en matière de bienfaits 

pour la santé, même là où les produits biologiques 

ont des avantages nutritionnels inhérents recon-

nus (par exemple un taux plus élevé de composés 

bioactifs dans les fruits et légumes (métabolites 

secondaires 73 74 75 76 77 78 79 80 81 82 83 84), de vitamines li-

posolubles ou d'acides gras polyinsaturés dans la 

viande et le lait85 86 87 88. Ces résultats ont été véri-

fiés par une étude britannique récente portant sur 

25 fermes. Les omégas 3, la vitamine E, les caroté-

noïdes et l'ALC (Acide Linoléïque Conjugué), dont les 

propriétés nutritionnelles sont reconnues, étaient 

en quantités plus importantes dans le lait de 

vaches d'élevage biologique et nourries à l'herbe89. 

Tout ces composés jouent un rôle dans la réduction 

des maladies cardio-vasculaires et des cancers. En 

revanche, les acides gras moins souhaitables (c'est 

à dire les oméga 6 et les ALC10) ne sont, eux, pas 

pour autant en quantités plus importantes dans le 

lait biologique, ce qui permet d'améliorer encore le 

ratio entre les deux catégories d'acides gras.      Preview from Notesale.co.uk
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services publics. De telles tendances permettront 

de renforcer les identités locales et de promouvoir 

le tourisme rural, créant ainsi de nouveaux emplois 

verts au service de la population non-agricole. 

L'exode rural ne peut être arrêté ou inversé que par 

des incitations économiques et l'agriculture en est 

une des forces motrices. Une revitalisation des éco-

nomies rurales sera particulièrement importante 

pour l'avenir des nouveaux pays membres.

8.1.3 	 Quel rôle spécifique peut jouer 			 

	 l'agriculture biologique et quels biens 		

	 publics peut-elle fournir pour renforcer  

	 les économies régionales ?	  

Dans cette tendance croissante qu'est la réappro-

priation de l'autonomie par les économies régio-

nales, l'agriculture biologique jouera un rôle im-

portant. C'est une agriculture à faible risque et à 

forte valeur ajoutée avec un système de suivi et de  

traçabilité excellent, et ses principes sont faciles à 

partager avec les autres acteurs et partenaires des 

zones rurales.

Parallèlement au renforcement des éco-

nomies rurales, les activités agricoles dans les 

zones urbaines et péri-urbaines vont devenir plus 

importantes, que ce soit par des activités éduca-

tives (fermes servant de «classes en plein air»; les 

paysans comme experts en matière de durabilité, 

de nature et de vie rurale, promoteurs du «prendre 

soin écologiquement» et d'une gamme dynamique 

de thérapies à mobiliser pour les animaux de la 

ferme, les plantes, les jardins ou les paysages); ou 

par des activités commerciales (cueillette directe 

à la ferme, agriculture urbaine et suburbaine, jar-

dinage). De telles activités semi- ou néo-agricoles 

seront biologiques ou quasi biologiques, grâce au 

recyclage des nutriments, à des habitats à base éco-

logique, à une protection biologique des plantes, 

au compostage et à des systèmes d'élevage utilisa-

teurs de parcours. Ces activités productives contri-

bueront de plus en plus à la sécurité alimentaire et 

à la réduction de la pauvreté, non seulement dans 

les pays émergents ou en voie de développement, 

mais aussi dans certaines zones de l'Europe, no-

tamment dans les nouveaux pays membres.

Les techniques spécifiques de l'agriculture 

et de l'alimentation biologiques augmentent les 

qualités telles que l'authenticité et la typicité, re-

connectent les produits à leur origine locale et ont 

une influence positive sur le goût et la qualité senso-

rielle. Ceci concerne particulièrement : une gestion 

de la fertilisation et des ravageurs avec de faibles 

niveaux d'intrants, des rotations de cultures diver-

sifiées, les systèmes d'élevage en plein air et la plus 

grande diversité génétique des cultures et du bé-

tail – ainsi que ses méthodes spécifiques (tradition-

nelles, minimales) de préparation des produits92. 

L'agriculture biologique est une forme d'agricul-

ture fortement basée sur les connaissances, néces-

sitant à la fois une haute technologie et les savoirs 

indigènes, elle se base sur l'aptitude de l'agriculteur 

à prendre des décisions de manière autonome. Ces 

capacités sont vitales dans des contextes locaux 

complexes et des scénarios alimentaires typique-

ment imprévisibles et désorganisés18.
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8.2.4 	 Exemples de pistes de recherche

> 	 Meilleure gestion des matières organiques et 

des micro-organismes du sol pour améliorer 

l'apport en nutriments; la structure du sol, sa 

capacité de rétention d'eau et sa santé, ainsi 

que la prévention des maladies et ravageurs. (*) 

> 	 Développement de systèmes (et non unique-

ment de plantes ou d'animaux) résistants à la 

sécheresse, auto-suffisants en nutriments, au-

tonomes et résistants aux ravageurs, aux ma-

ladies et aux changements climatiques et envi-

ronnementaux.(*)

> 	 Meilleur recyclage des micro- et macro-nutri-

ments et amélioration de l'auto-suffisance en 

azote à travers de nouvelles successions cultu-

rales, et grâce à des techniques de travail du sol 

améliorées et réduites. (*) 

> 	 Redéfinition des systèmes de polyculture-éle-

vage avec des objectifs multiples (*):

– 	 Amélioration des cycles de nutriments et 

de matière organique, et diversification 

des systèmes de production (cultures mul-

tiples, agro-foresteries, prairies, etc...). Utili-

sation des cycles régionaux, y compris les

	 boues d'épuration de bonne qualité. 

–	 Intégration des productions d'aliments et de 

biogaz par les inter-cultures, les cultures dé-

robées et les cultures de couverture, et par 

la fermentation du fumier et du lisier avant 

leur réutilisation. 

– 	 Développement de formes de collabora-

tion innovantes et compétitives entre les 

agriculteurs et entreprises spécialisées (par 

exemple des producteurs de légumes profi-

tant des rotations culturales mises en oeuvre  

dans les systèmes d'élevage).

– 	 Gestion écologique de l'habitat comme clé  

d'un système de production agricole plus 

résilient et mieux adapté aux réalités lo-

cales (amélioration de la biodiversité par 

la gestion des paysages, des fermes et des 

champs, rotation des cultures, zones tam-

pons et diversification des habitats au sein 

et autour des cultures). (*)

– 	 Amélioration des techniques et des produits 

pour la gestion des adventices, des maladies 

et des ravageurs (par exemple lutte biologi-

que, biopesticides et barrières physiques). (*)

– 	 Nouveaux concepts de sélection à la ferme 

pour le bétail et les plantes, améliorant les 

interactions entre génotype, environnement 

et gestion, et utilisation de méthodes de sé-

lection intelligentes comme les marqueurs  

et la sélection sur le génome entier. (*)

> 	 Utilisation de traits de qualité globale  (vitalité, 

effets sur la santé, robustesse, tolérance, etc...) 

dans la reproduction des cultures et du bétail. 

Amélioration des procédures de sélection ba-

sées sur la perception intuitive, la sélection 

visuelle 123, «les capacités de performance ac-

quises par l'expérience, l'étude ou l'observation». 

Base scientifique du concept d'intégrité dans la 

reproduction des cultures124 et du bétail. (*)

> 	 La valeur pour l'agriculture biologique des res-

sources génétiques traditionnelles inhérentes 

aux plantes et aux animaux, avec une impor-
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tance particulière des caractéristiques et varié-

tés anciennes robustes et multi-fonctionnelles, 

(par exemple, vaches laitières ou volailles à 

deux fins). (*)

> 	 Evaluation et développement de nouvelles tech-

nologies dans le contexte de re-conception de 

la ferme et de sa gestion à long terme (automa-

tisation et robots, sondes dans la gestion des 

cultures et du bétail, GPS et informatique).

> 	 Développement de nouvelles techniques de cul-

ture et d'élevage, de nouveaux équipements et 

machines en accord avec les principes et règles 

de l'agriculture biologique (par exemple, la pro-

duction de blé à rangs espacés avec des légumi-

neuses en interculture nécessite une modifica-

tion considérable des machines agricoles). (*)

> 	 Evaluation de l'efficience en utilisation de res-

sources et en émissions de gaz à effet de serre 

ainsi que des conséquences environnementales 

des différentes méthodes agro-écologiques et 

de nouveaux systèmes de production agricoles.

> 	 Evaluations interdisciplinaires des compromis 

et des synergies entre méthodes écologiques 

d'intensification et de leurs conséquences sur 

l'environnement, la qualité des aliments pro-

duits et les principes biologiques de santé, 

d'écologie, d'équité et d'attention.

> 	 Développement d'outils pertinents pour in-

clure effectivement le dialogue et les réflexions

	 éthiques dans les prises de décision. 

> 	 Identification de procédures pour rendre opé-

rationnelles les valeurs éthiques et les prin-

cipes lors de la formulation des règles du cadre 

réglementaire. (*)

> 	 Evaluation des nouvelles technologies dans un  

contexte de production 'durable' (techniques 

de sélection assistée par marqueurs, nano-

particules sur les surfaces inertes des unités 

de transformation, etc...). De telles évaluations 

permettent  de réduire au maximum les risques 

des systèmes naturels, semi-naturels et agro-

écologiques complexes. (*)

> 	 Développement de technologies appropriées 

adaptées aux individus et résilientes à l'erreur 

humaine au lieu de former les gens à se com-

porter correctement vis-à-vis de techniques im-

posées. (*)

> 	 Développement de techniques et de pratiques 

d'élevage qui favorisent le bien-être et pren-

nent en compte les besoins des animaux tout 

en réduisant au maximum les impacts environ-

nementaux. (*)

> 	 Développement de principes éthiques et biolo-

giques pour le développement futur de l'élevage. 

> 	 Base scientifique de concepts holistiques pour 

la santé animale (basés sur le naturel, la préven-

tion, la gestion, les médecines alternatives et la 

sélection). (*)

> 	 Analyses socio-économiques de ces concepts, 

en abordant les problèmes de leur mise en pra-

tique par les vétérinaires, les agriculteurs et les

	 techniciens agricoles. (*)

(*) Idées de projets pour lesquels une participation 

sera particulièrement recherchée auprès de parte-

naires des pays émergents ou en développement.
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qualité sont inextricablement liées. Ceci étant, la 

conscience diététique des consommateurs aug-

mentera considérablement, allant même au-delà 

des thèmes habituels que sont la sécurité alimen-

taire, les résidus toxiques et les besoins nutrition-

nels de base, notamment si la science parvient à 

élucider le rôle des différents aspects de la nour-

riture dans la santé : «nous sommes ce que nous 

mangeons».

8.3.3 	 Quel rôle spécifique peut jouer

	 l'agriculture biologique pour des régimes

	 alimentaires de haute qualité ?

Les produits de l'agriculture biologique sont un 

exemple indéniable de «haute qualité alimentaire»

et font d'ores et déjà figure de référence pour les 

personnes qui s'intéressent à la santé et à la nu-

trition. Ceci est aussi dû au fait que les produits 

biologiques sont contrôlés et certifiés selon des 

contrôles nationaux et supranationaux. De plus, 

les aliments biologiques sont perçus comme étant

précisément de nature à garantir une nutrition rai-

sonnable pour enfants et adultes.

L'Union européenne est en train d'adopter 

des mesures pour promouvoir la consommation de 

fruits et de légumes : «Face à l'augmentation dra-

matique de l'obésité chez les écoliers, […] le Conseil 

invite la Commission à présenter au plus vite un 

projet pour la distribution de fruits à l'école, fondé 

sur une étude d'impact des bénéfices, de la fonc-

tionnalité et des coûts administratifs d'un tel pro-

gramme»134. Les consommateurs se sentent parti-

culièrement concernés par les résidus de pesti-

cides dans les fruits et légumes. En conséquence, 

les règles de qualité sont devenues très exigeantes 

– voir «GlobalGAP» – et le seuil pour les résidus de 

pesticides s'approche de zéro. C'est la qualité des 

produits d'agriculture biologique qui répond le mi-

eux à ces attentes. De plus, les composants béné-

fiques pour la santé dans les fruits et les légumes 

sont augmentés par le mode de production biolo-

gique (voir section 6.1.3).

Manger davantage de produits végétaux 

fait partie du mode de vie 'biologique'. La baisse de 

la proportion de viande dans l'alimentation permet 

de résoudre plusieurs problèmes simultanément : i)

elle réduit la fréquence des problèmes de santé liés 

à l'alimentation, ii) elle libère d'immenses surfaces, 

jusqu'ici dédiées à l'alimentation du bétail, pour 

l'alimentation humaine directe et iii) elle réduit les 

problèmes écologiques et de bien-être animal liés 

aux fortes densités des élevages.

L'alimentation biologique est aussi perçue 

comme savoureuse et ayant de la structure et de 

la consistance; elle est vue comme authentique, 

sans transformation superflue. Elle ne contient pas  

d'exhausteurs de goût avec leur potentiel d'ac- 

coutumance et aucune transformation technolo-

gique ne modifie la sensation de satiété. Plusieurs 

études démontrent que l'alimentation biologique a 

des effets positifs sur, par exemple, le système im-

munitaire147 148.

Biologique rime avec systémique dans 

l'approche de la chaîne alimentaire globale. Cette 

approche implique aussi une vision systémique de 

plusieurs indicateurs de qualité137 afin d'élaborer 
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> 	 Technologies nouvelles ou mieux adaptées 

pour préserver ces qualités pendant la trans-

formation et l'emballage, y compris la prépa-

ration du 'fastfood' et des plats cuisinés (en se 

concentrant sur les méthodes physiques mini-

males et douces ainsi que sur les alternatives 

aux additifs, aux enzymes et aux auxiliaires 

technologiques de préparation d'aliments). (*)

> 	 Analyse de la qualité de la chaîne alimentaire 

dans son ensemble et de ses risques, pour cer-

ner les points de contrôle critiques dans la cer-

tification de la production biologique.

> 	 Pertinence de l'analyse d'isotopes et d'autres 

outils de diagnostic de pointe, en relation avec

	 la certification du mode de production. Intégra-

tion de l'évaluation du bien-être animal dans le

	 processus de certification. 

>	 Bilan environnemental (ACV) des différentes 

qualités d'aliments, des technologies de prépa-

ration et des filières alimentaires.

>	 Régionalité, biodiversité, changement climatique 

et consommation d'aliments biologiques. (*)

> 	 Différentiation de la qualité par les produits, 

variétés et races anciennes. (*)

> 	 Connections entre alimentation et héritage cul- 

turel. (*)

> 	 Comportement alimentaire, préférences des con-

sommateurs et habitudes de consommation en 

relation avec l'agriculture biologique et les dif-

férents milieux socio-économiques et culturels.

> 	 Perception par les consommateurs des indica-

teurs de qualité de l'alimentation biologique.

> 	 Liens entre les comportements alimentaires, 

les régimes alimentaires, le bien-être et la santé

	 des humains, et les systèmes de production en 

agriculture biologique.

> 	 Recherche in vitro : développement des mo-

dèles d'essai avec de petits organismes (par 

exemple les bactéries, les nématodes) ou des 

lignées cellulaires, pour examiner les effets et 

les mécanismes correspondants des produits 

alimentaires (biologiques) sur certaines fonc-

tions physiologiques.

> 	 Développement des modèles expérimentaux  

sur des petits organismes comme «outils de 

mesure de la vitalité» pour les produits alimen-

taires (biologiques).

> 	 Observations épidémiologiques pour étudier le

	 lien entre la consommation de produits biolo-

giques et la santé humaine.

> 	 Des études cliniques sur les animaux pour dé-

finir des bio-marqueurs de santé animale de-

vront inclure des aspects comme la résilience, 

la robustesse, le comportement et la survie à 

long terme avec une alimentation biologique. 

Les résultats in vitro seront comparés avec les 

résultats sur de plus grands animaux.

> 	 Des études sur les humains devront inclure dif-

férents enjeux (tel que les vaccinations ou les 

infections virales) et l'étude de la guérison des 

sujets testés, ainsi que leur bien-être et fonction-

nement psychiques. Les résultats in vitro seront 

comparés avec les résultats sur les humains.

(*) Idées de projets pour lesquels une participation 

sera particulièrement recherchée auprès de parte-

naires des pays émergents ou en développement.
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